
Cuisinier au Moyen Age

A la cour de nos anciens rois, la charge du queux ou cuisinier n'était pas une des moindres ; comme beaucoup d'autres, celle
du sénéchal, par exemple, elle dévia de son but primitif, et devint un office politique confié à de grands feudataires dont le
moindre souci était bien le soin des sauces et la préparation des banquets.

Aussi ce cuisinier nominal s'entoura-t-il d'une nuée de valets et d'aides, dont l'utilité pratique n'était point toujours suffisamment
démontrée, mais qui avaient sur le maître queux l'incontestable avantage de mettre, selon l'expression vulgaire, « la main à la
pâte. » Sous le nom d'officiales , d'officiaux, les cuisines royales regorgeaient d'une foule de queux, hasteurs, paiges,
souffleurs, sauciers, enfants, sommiers, poulliers, tous gens ayant une besogne définie et réglée par « le chef des broches »,
seigneur souverain dans les cuisines.
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